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Durant le week-end, et selon un tempo crescendo, la situation à la frontière a pris une tournure inattendue. Les autorités
néerlandaises ont décidé de lever le camp, alors que les autorités françaises continuent les contrôles. Une situation
ubuesque qui montre les limites de la coopération entre les deux parties sur notre petit territoire de 95km2, imputables
surtout à des modes de gouvernance différents.

P our mémoire, depuis le 4 avril dernier, et suite à la décision
par les autorités hollandaises d’une mise en confinement total
du sud de l’île pour sa gestion de crise sanitaire, la frontière

a fait l’objet de contrôles stricts pour passer de part et d’autre.
Les autorités françaises qui avaient placé le nord de l’île  en confi-
nement dès le 17 mars, suite aux décisions annoncée par le prési-
dent Macron, tombaient  d’accord avec les autorités hollandaises
pour mettre en place des contrôles conjoints aux points de passage
de la frontière. Dès lors, la phase de déconfinement progressif est
enclenchée pour la partie française depuis le 11 mai dernier, et
Sint Maarten a levé ce dimanche 17 mai son décret sur l’état d’ur-
gence. 

DEUX GESTIONS DE CRISE 
DIFFÉRENTES SUR LE TERRITOIRE

Depuis lors, la crise sanitaire a été gérée de part et d’autres ;
Chaque partie recensant de son côté le nombre des cas avérés, le
décompte des guéris et même le nombre de décès.  A croire que
sur ce petit territoire il n’était pas possible d’envisager une gestion
commune de cette crise sanitaire, optimisant certainement l’effi-
cacité de cette dernière. Les prémices même d’une compétition
dans le nombre de cas semblait poindre entre les deux côtés de
l’île, l’une pouvant reprocher à l'autre de lui apporter des cas et
inversement. Dès lors, il semblait évident que la période de décon-
finement allait s’avérer peu harmonieuse. Et c’est bien ce qui est
en train de se jouer depuis ce week-end. 

PAS D’ENTENTE HARMONIEUSE 
À L’HEURE DU DÉCONFINEMENT

Jeudi 14 mai, une réunion tripartite a eu lieu entre la préfète Sylvie
Feucher, le président Daniel Gibbs et la première ministre Silveria
Jacobs, au cours de laquelle, la Première ministre Jacobs a ex-
primé sa volonté de mettre un terme aux contrôles frontaliers avec
Saint-Martin, à compter du lundi 18 mai, l’état d’urgence étant
levé le 17 mai.  La préfète Feucher a quant à elle exprimé son sou-
hait de poursuivre les contrôles. Tout en rappelant que la Collec-
tivité n’a pas de pouvoir de décision en la matière, le président
Gibbs y apportait toutefois son avis, selon lequel il était favorable
à l’arrêt des contrôles dans le courant de cette semaine, en fonction
des résultats des tests de dépistage effectués toute la semaine der-
nière. 
Sans évoquer préalablement la tenue de cette réunion tripartite
au cours de laquelle les visions contradictoires étaient discutées,
en conférence de presse convoquée le lendemain, vendredi 15 mai,
la préfète Sylvie Feucher indiquait que la levée des contrôles à la

frontière n’était pas encore d’actualité, et soulignant qu’en coo-
pération avec la partie hollandaise, la décision prise était celle
d’attendre de connaître comment allaient évoluer les bilans sani-
taires sur chacun des territoires, avant de prendre à la fin de ce
mois une décision de réouverture de la frontière, probablement
pour le 2 juin prochain. 

CONFLITS D’INTÉRÊTS ?

Mais de son coté, ce même vendredi 15 mai, et à la suite d’une
motion votée la veille par son parlement tenant compte de  l’évo-
lution favorable de l’épidémie et entrant en phase de déconfine-
ment, le gouvernement hollandais décidait  d’arrêter les contrôles
aux frontières. Dans un communiqué adressé dans la soirée de sa-
medi, la première ministre Silveria Jacobs précisait  que cette dé-
cision était prise de façon unilatérale, un consensus entre les deux
partie n’ayant pas été trouvé : « Parfois, malheureusement,  nos
différents systèmes n’arrivent pas à se synchroniser (…) nous
continuerons à nous rencontrer et à travailler ensemble à l’avenir
(…) et ferons de notre mieux pour favoriser la coopération (…)
».  C’est donc dès le lendemain matin, dimanche 16 mai, que les

n COOPÉRATION INTERNATIONALE

Vers une crise diplomatique ? 



forces de l’ordre hollandaises sont venues désinstaller le dispositif
mis en place aux points de frontière. Les check-point de Bellevue
et de Belle Plaine ont été démontés, et les containers placés à la
frontière  d’Oyster Pond par les autorités hollandaises ont été re-
tirés. Les forces de l’ordre françaises sont quant à elles restées en
place ainsi que les containers positionnés à Cupecoy par les auto-
rités françaises, dans l’attente des des nouveaux ordres des auto-
rités françaises d'Etat. Une réunion a eu cours en préfecture ce
dimanche 16 mai, et en fin d’après-midi, les rédactions recevaient
un communiqué indiquant le maintien des contrôles sur les dépla-
cements transfrontaliers à Saint Martin : « En raison de la recru-
descence des cas (2 nouveaux confirmés et 2 cas probables), la

Préfecture de Saint-Martin et de Saint-Barthélemy renforce son
appel à la plus grande vigilance pour éviter la reprise de l’épidé-
mie. (...) Le Gouvernement de Sint Maarten a décidé aujourd’hui
(dimanche 16 mai, ndlr) de supprimer les contrôles réalisés sur
son territoire, ce qui implique pour les autorités françaises, la plus
grande vigilance compte tenu de la circulation encore active du
virus dans l’île et dans le contexte du déconfinement sur la partie
française (réouverture des écoles primaires, reprise de l’activité
économique, accès aux plages, ouverture des restaurants). La
santé de la population est le seul argument qui doit guider nos dé-
cisions. C’est pour cette raison que les mouvements de population
entre les deux parties de l’île ont été limités. La Préfecture de
Saint-Barthélemy et de Saint-Martin dans un contexte sanitaire
encore fragile a donc décidé de maintenir un contrôle strict entre
les deux parties de l’ile pour les prochains jours (…) ». 

SITUATION DE NON-SENS 

Résultat, depuis dimanche, c’est une situation insensée qui se produit
à la frontière, avec les gendarmes et les agents de la PAF qui contrô-
lent l’entrée sur le territoire français mais pas la sortie… Et les au-
tomobilistes qui se rendent librement à Sint Maarten  doivent montrer
patte blanche pour rentrer à nouveau à Saint-Martin (attestation de
la préfecture ou formulaire C du gouvernement de Sint-Maarten).
Sauf que la plupart des automobilistes ne sont pas en mesure de pré-
senter ces autorisations et que les gendarmes ne peuvent pas les em-
pêcher de rentrer chez eux…  Totalement ubuesque !

UNE ÎLE, UN PEUPLE, OUI, MAIS
DEUX GOUVERNANCES … 

Le sacro-saint « One Island, one people », semble bien mis à mal
en marge de cette crise sanitaire inédite, frôlant même la crise di-

plomatique. Le traité de Concordia institué comme loi suprême
sur le territoire depuis 372 ans est remisé au dernier rang dans la
hiérarchie des bases réglementaires et d’autorité au mépris de la
liberté de la libre circulation des biens et des personnes instaurée
depuis cette date. On se demanderait même aujourd’hui s’il ne se-
rait pas devenu quelque peu illégal en tant que français d’habiter
en partie hollandaise, et vice-versa. Quant à la suspicion venant
planer sur les choix de résidence des uns et des autres devient pe-
sante, dans un territoire où jusqu’à preuve du contraire, la liberté
d’agir à ce niveau-là a toujours prévalu.  Pour l’heure, et sous cou-
vert de la sécurité sanitaire de la population, on a bien d’un côté
Sint Maarten et de l’autre Saint-Martin, avec deux modes de gou-
vernance bien distincts. Saint-Martin- Sint Maarten en sortira-t-
elle indemne ? V.D.

La partie française enregistrait samedi 16 mai un nouveau
cas actif de contamination au Covid-19, portant à 40 le
nombre de cas confirmés, dont 2 toujours actifs et 2 suspi-
cions de cas hospitalisés dans l’unité Covid de l’hôpital, dans
l’attente des résultats. Par ailleurs, un autre patient, venant
de la partie hollandaise, a été hospitalisé hier soir à l’hôpital
Louis Constant Flemming, obligeant l’hôpital à rouvrir
l’unité COVID. La partie française a recensé un total de 40
cas cumulés de Covid-19 et déplore 3 décès. 

Du côté de Sint Maarten, 8 cas sont toujours actifs dont un
nouveau détecté le 12 mai. 2 personnes supplémentaires
montrant des symptômes de contamination ont été placés
en isolement, portant à 14 le nombre de personnes toujours
placées en isolement. 1 personne reste par ailleurs hospita-
lisée au SMMC. Pour mémoire, la partie hollandaise a re-
censé depuis le début de la crise 77 cas cumulés et 15 décès. 

A l’heure où nous mettons sous presse, nous ne connaissons
pas encore les résultats de la campagne de dépistage réali-
sée la semaine dernière dans les quartiers.  V.D. 

Bilan sanitaire au 16 mai

Crise sanitaire 97150 # 401 - MARDI 19 mai 2020 - page 03



97150 # 401 - MARDI 19 mai 2020 - page 04Crise sanitaire

FONDS DE SOLIDARITÉ :
44% DES DOSSIERS 

TRAITÉS SONT REJETÉS

Après un retard à l’allumage, du fait de la non-
prise en compte de Saint-Martin dans les for-
mulaires mis en ligne par les services fiscaux
français, les entreprises saint-martinoises
avaient finalement jusqu’au vendredi 15 mai
dernier pour s’inscrire dans le dispositif du volet
1 du fonds d’urgence mis en place pour leurs
pertes d’activité subies pour ce mois de mars.
Une première aide de 1500 euros qqui aurait été
demandée par quelque 1248 entreprises locales,
sur les 8000 entreprises recensés.
Or, coup de théâtre vendredi 15 mai, date limite
pour déposer sa demande, de très nombreuses
entreprises ont été destinataires d’un mail en
provenance de la DGFIP, leur annonçant pure-
ment et simplement le rejet de leur demande
après instruction de leur dossier, sans préciser le
motif du rejet. 
Au final et à ce jour, sur les 1248 demandes
faites par les entreprises, 826 seraient pour

l’heure traités, dont 305 dossiers acceptés, 157
seraient en attente de traitement et 364 dossiers
auraient été refusés (44% des dossiers traités),
sans précision du motif de rejet.  
Le président Gibbs indiquait que ses services
rencontraient ce mardi 19 mai le responsable de
la DGFIP à Saint-Martin pour faire un point sur
ces dossiers rejetés, y avoir accès et en connaître
les raisons effectives.  

5 M€ POUR DES PRÊTS 
À TAUX ZÉRO À L’ORDRE

DU JOUR DU CONSEIL
TERRITORIAL DE 

MERCREDI

Le Conseil territorial se réunira ce mercredi 20
mai et planchera sur la délibération relative aux
5 M€ qui seront abondés vers les associations
ISMA et ADIE afin de proposer des prêts d’hon-
neur à taux zéro à toute entreprise de moins de
20 salariés, créée avant le 1er février 2020, sans
être forcément passée par le circuit d'accompa-
gnement de création par ISMA ou l'ADIE, et su-

bissant des difficultés du fait de la crise sanitaire
. Ces prêts pourront aller jusqu’à 15 000 euros. 

RÉVISION DU BUDGET
PRIMITIF 2020

Le conseil territorial qui se réunit demain mer-
credi 20 mai, devra réexaminer le budget primitif
2020 afin d’équilibrer ses recettes et ses dépenses.
Le président Gibbs a rappelé que contrairement
au budget national, les budgets des Collectivités
territoriales ne pouvaient se présenter en déséqui-
libre. Or, la crise sanitaire du Covid a impliqué des
dépenses qui n’étaient pas prévues au budget
2020 (5M€ de fonds d’aide aux entreprises,
achat d’automates de dépistage, aides alimen-
taires pour les personnes vulnérables, etc.) et par
ailleurs une perte des recettes fiscales (reports des
taxes en fin d’année 2020 et en mars 2021, arrêt
de l’économie pendant 2 mois, etc.). Un contexte
financier dégradé alors que la Collectivité s’est en-

gagée dans un plan pluriannuel d’investissements
(PPI) de 230 M€ jusqu’en 2023, qu’il est im-
portant de tenir afin d’apporter des améliorations
du cadre de vie des contribuables et cette com-
mande publique participera aussi d’une reprise de
l’activité économique locale. 

RÉOUVERTURE 
DES SERVICES PUBLICS
DÈS CE MARDI 19 MAI

Les services publics accueillant du public rou-
vrent à compter de ce mardi 19 mai, du lundi au
vendredi, de 8h à 15h. Les agents d’accueil sont
tous équipés de masques, de visières et de gants.
Du gel hydroalcoolique est à disposition dans
chacun des services. Toutefois, afin de maximiser
les mesures de sécurité, l’accueil privilégie la
prise de rendez-vous. Des coordonnées pour cha-
cun des services seront communiquées ces pro-
chains jours. V.D

Point hebdomadaire du président Gibbs et de la 1ère VP
Valérie Damaseau:  Ce qu’il faut retenir

­­n ACTUALITÉ

Depuis le début de la crise sanitaire, le président Gibbs et la première vice-présidente Valérie Damaseau, donnent rendez-vous à la population chaque lundi, à 16 heures, pour un
point de situation en direct et bilingue, sur la page Facebook de la Collectivité. Un rendez-vous attendu par les concitoyens, pour connaître ou rappeler les dernières mesures mises
en œuvre par la Collectivité pour traverser cette crise inédite. Retour sur les principaux points à retenir pour cette semaine.

En amont de la rentrée, l’Education Nationale
avait mené une enquête auprès des parents afin
de connaître leur intention quant à la reprise
de la scolarité de leurs enfants au sein des
écoles. Une estimation avait été faite, avec ce-
pendant une marge d’incertitude car certains
n’avaient pas encore pris de décisions. Moins
de la moitié des élèves attendus ont fait leur
rentrée en ce lundi matin. En effet, sur les 425
élèves inscrits pour une reprise ce lundi 18 mai,
ce sont 197 qui se sont présentés (sur les ef-
fectifs totaux de 1449 élèves pour ces 3 ni-
veaux de classes). 
Un sous-effectif plutôt rassurant pour les di-
recteurs d’établissements qui pouvaient ainsi
appliquer tous les mesures avec plus de sérénité
et prendre leurs marques avant d’accueillir plus
d’élèves.

L’ÉCOLE AUTREMENT
Seuls les enfants inscrits se sont présentés de-
vant leurs écoles et ont découvert les mar-

quages au sol pour respecter une distance d’un
mètre entre chaque élève, les consignes des di-
recteurs d’établissements ou de l’infirmière
pour revoir les gestes barrières et surtout le la-
vage des mains, le port du masque (porté par
la majorité),… autant de nouvelles consignes
qu’ils découvraient mais ont respecté très sé-
rieusement, y compris le fait de regagner la
classe directement sans le passage par la case
cour de récré.  
Les élèves n’ayant pas effectué leur retour à
l’école lundi pourront être admis ultérieure-
ment. A.B

Les élèves de CP, CE1 et CM2 pouvaient reprendre les cours dans leurs établissements
scolaires respectifs dès hier, mais seulement 13,5% d’entre eux se sont présentés pour
cette rentrée un peu hors normes. 

Rentrée des classes : 197 élèves 
retrouvent les bancs de l’école



      





Avant de pouvoir rentrer chez eux, parmi les quelque 11 000
étudiants ultramarins en France hexagonale, ceux qui se por-
teront volontaires devront observer une quatorzaine dans
l’un des 2 hôtels réquisitionnés, situés à proximité de l’aéro-
port Roissy Charles de Gaulle, après avoir été testés. Cette
quatorzaine dispensera les étudiants des mesures obligatoires
imposées à l'arrivée dans les Territoires ultramarins. La Croix
Rouge française et la Fédération française de sauvetage et
de secourisme assurent la gestion de ces deux hôtels placés
à quelques encablures de l’aéroport parisien. Deux vols de-
vraient être affrétés fin mai ou début juin pour organiser ces
retours. « Quelque 11 300 étudiants ultramarins bloqués en
métropole depuis le début du confinement ont été recensés
comme souhaitant regagner leurs territoires », a annoncé
jeudi dernier la ministre des Outre-mer, Annick Girardin.

Pour mémoire, un recensement des étudiants concernés avait
été lancé mi-avril, afin « d’évaluer et d'organiser les besoins
en termes de quarantaine des étudiants ultramarins […]
dans la perspective de leur retour sur leur territoire ». V.D. 

Quatorzaine dans 
des hôtels parisiens pour
les étudiants ultramarins
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Vacances d’été en Outre-mer :
la quatorzaine divisée en 2 
est privilégiée

  n TOURISME

Faisant suite à l’avis émis par le Conseil scientifique (lire notre édition de vendredi 15 mai), le secrétaire d’Etat aux trans-
ports semble privilégier la solution de « quatorzaine partagée » appelée « corridor sanitaire ». 

J ean-Baptiste Djebbari l’a
annoncé ce lundi 18 mai,
afin de permettre aux tou-

ristes français de se rendre
dans les Outre-mer pendant les
2 mois d’été. En clair, la qua-
torzaine serait divisée en 2 pé-
riodes de confinement, avant
puis après le voyage, cumulées
à des tests de dépistages. 
Pourtant retoquée par le
Conseil constitutionnel, cette
mesure de quarantaine est
jugée essentielle pour protéger
les territoires d’outre-mer
d’une nouvelle propagation du
Covid-19. Si l’Etat souhaite la
maintenir et devrait aménager
la mesure par de nouveaux dé-
crets, la quatorzaine pose tou-

tefois problème pour un retour
des touristes français dans les
Outre-mer pendant les deux
mois d’été de juillet et d’août. 
La quatorzaine divisée en 2
périodes, une avant et une
après le voyage, paraît la plus
risquée pour le Conseil scien-
tifique, mais semble pour le
gouvernement la plus propice
à conjuguer sécurité sanitaire
et retour à une activité pour
ces territoires très tributaires
du tourisme. 
Le secrétaire d’Etat aux
transports et la Ministre des
Outre-mer ont rencontré ce
lundi 18 mai les compagnies
aériennes desservant les
Outre-mer qui auraient indi-

qué que depuis l’annonce faite
par le premier ministre
Edouard Philippe le 7 mai
dernier, les demandes de réser-

vation seraient de moitié
moins que ce qu’elles étaient
l’année dernière à la même pé-
riode. V.D.

L'accueil des usagers étrangers en préfecture de Saint Martin reste suspendu à l'exception des demandes d'asile. Pour
la remise de vos titres, vous serez invités par SMS à venir le retirer :
• le lundi 25 mai si votre nom
de famille commence par les
lettres A, B, C ; 
• le mardi 26 mai si votre nom
de famille commence par les
lettres E, F, G ; 
• le mercredi 27 mai si votre
nom de famille commence par

les lettres H, I, J, K, L ; 
• le vendredi 29 mai si votre
nom de famille commence par
les lettres M, N, O, P, Q, R, S; 
• le mardi 2 juin si votre nom
de famille commence par les
lettres T, U, V, W, X, Y et Z. 
Vous devez venir impérative-

ment avec votre passeport en
cours de validité, le récépissé, le
titre de séjour en cas de renou-
vellement et le timbre fiscal du
montant mentionné dans le
SMS reçu. 
Afin de respecter les règles de
distanciation sociale, merci de

vous déplacer seul(e). Il est
également demandé de venir
avec un masque et un stylo-bille
noir. 
Fermeture du service au public
le jeudi 28 mai

n COMMUNIQUÉS

Service citoyenneté et immigration
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La première dépression tropicale a vu le jour au début du week-end au nord des Bahamas. Elle  ne concerne en rien les
îles du nord, mais elle lance avec quinze jours d’avance la saison cyclonique.

L es premières prévisions cyclo-
nique de la saison sur le bas-
sin Atlantique ont été

publiées début avril par l’univer-
sité du Colorado et seront ajus-
tées lors de la mise à jour du 4
juin. Avant tout chose, il convient
de noter que les bouleversements
climatiques, cette année d’autant
plus avec la crise du Covid-19,
tendent à rendre celles-ci beau-
coup plus complexes à élaborer.
Il faut donc prendre ses prévi-
sions avec prudence.

UNE SAISON 
ACTIVE

Les informations collectées
jusqu'en mars indiquent que la
saison connaîtra une activité su-
périeure à la moyenne établie
entre 1981 et 2010. L’université
du Colorado estime que cette sai-
son devrait voir la naissance de 8
ouragans (moyenne de 6,4), de

16 tempêtes nommées (moyenne
de 12,1), de 80 jours de tempêtes
nommées (moyenne de 59,4), de
35 jours d'ouragan (moyenne de
24,2), de 4 ouragans majeurs
(2,7 en moyenne) et de 9 jours
d'ouragans majeurs (6,2 en
moyenne). 

Des prévisions étayées par les
conditions météo relevées en
mars et qui attestent de tempé-
ratures moyennes de l’Atlan-
tique légèrement supérieures à
la normale. Ceci est dû à l’oscil-
lation de El Nino, qui favorise
depuis neuf mois des conditions
neutres et chaudes et qui devrait
passer à des conditions neutres
et froides d’ici l’automne. L’épi-
sode El Nina, de son côté va
avoir une influence lui aussi sur
le développement des épisodes
cycloniques. 
Mais tout cela est à relativiser
car si ces prévisions sont donc
au-dessus de celles enregistrées

l’année dernière, elles sont aussi
très inférieures à la saison
2017 !

MIEUX VAUT
PRÉVENIR QUE

GUÉRIR 
L’adage relève du bon sens.
Alors, à 15 jours du début « of-
ficiel » de la saison cyclonique, il
s’agit de se préparer, comme
chaque saison, et ce, quelle que
soit l’activité prévue, afin de
parer à toute éventualité.  
On profite de la réouverture des
commerces pour préparer son
habitat et constituer son kit par-
fait. Quelques mesures préven-
tives peuvent permettre
d’affronter les perturbations mé-
téorologiques de manière plus
sereine. 
Concernant les maisons, il faut
donc dès à présent élaguer les
arbres, veiller à ce que l’évacua-

tion des eaux pluviales se fassent
correctement (nettoyer les gout-
tières), évacuer tous les encom-
brants inutiles, vérifier la solidité
des ouvertures (prévoir des pan-
neaux de bois si nécessaire pour
consolider) etc. On vérifie que la
boite à outils dispose des essen-
tiels en cas de besoin. Côté kit «
au cas où », il suffit de renouveler
chaque semaine le stock d’eau
afin d’avoir en permanence dix li-
tres par personne minimum, sans
dévaliser les supermarchés on
prévoit des aliments secs et de
longue conservation, et on vérifie
que l’on a toujours depuis l’année
dernière et en bon état de marche
un poste de radio, une lampe
torche, des lampes électriques ou
mieux solaires, sans oublier les
piles pour tout cela. Reste à re-
faire la trousse de secours et pré-
voir un contenant hermétique
pour les papiers importants et
l’on sera parés ! A.B

n MÉTÉO

Une saison précoce et active … 
celle des cyclones...
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d'ouragans majeurs (6,2 en
moyenne). 

Des prévisions étayées par les
conditions météo relevées en
mars et qui attestent de tempé-
ratures moyennes de l’Atlan-
tique légèrement supérieures à
la normale. Ceci est dû à l’oscil-
lation de El Nino, qui favorise
depuis neuf mois des conditions
neutres et chaudes et qui devrait
passer à des conditions neutres
et froides d’ici l’automne. L’épi-
sode El Nina, de son côté va
avoir une influence lui aussi sur
le développement des épisodes
cycloniques. 
Mais tout cela est à relativiser
car si ces prévisions sont donc
au-dessus de celles enregistrées

l’année dernière, elles sont aussi
très inférieures à la saison
2017 !

MIEUX VAUT
PRÉVENIR QUE

GUÉRIR 
L’adage relève du bon sens.
Alors, à 15 jours du début « of-
ficiel » de la saison cyclonique, il
s’agit de se préparer, comme
chaque saison, et ce, quelle que
soit l’activité prévue, afin de
parer à toute éventualité.  
On profite de la réouverture des
commerces pour préparer son
habitat et constituer son kit par-
fait. Quelques mesures préven-
tives peuvent permettre
d’affronter les perturbations mé-
téorologiques de manière plus
sereine. 
Concernant les maisons, il faut
donc dès à présent élaguer les
arbres, veiller à ce que l’évacua-

tion des eaux pluviales se fassent
correctement (nettoyer les gout-
tières), évacuer tous les encom-
brants inutiles, vérifier la solidité
des ouvertures (prévoir des pan-
neaux de bois si nécessaire pour
consolider) etc. On vérifie que la
boite à outils dispose des essen-
tiels en cas de besoin. Côté kit «
au cas où », il suffit de renouveler
chaque semaine le stock d’eau
afin d’avoir en permanence dix li-
tres par personne minimum, sans
dévaliser les supermarchés on
prévoit des aliments secs et de
longue conservation, et on vérifie
que l’on a toujours depuis l’année
dernière et en bon état de marche
un poste de radio, une lampe
torche, des lampes électriques ou
mieux solaires, sans oublier les
piles pour tout cela. Reste à re-
faire la trousse de secours et pré-
voir un contenant hermétique
pour les papiers importants et
l’on sera parés ! A.B

n MÉTÉO

Une saison précoce et active … 
celle des cyclones...

Santé 97150 # 401 - MARDI 19 mai 2020 - page 09

L e dernier bilan sanitaire de la veille sanitaire à Saint-Martin
fait état de 57 cas estimés par semaine dans le courant du
mois d’avril. Depuis le début de l’épidémie déclarée en janvier

dernier, près de 1160 cas cliniquement évocateurs ont été estimés.
Ce bilan sanitaire fait également état d’un cas de décès directe-
ment lié à la dengue (DENV-1), une personne qui avait été éva-
cuée vers le CHU de Pointe-à-Pitre. En outre, l’institut de veille
sanitaire observe depuis ces deux dernières semaines une aug-
mentation du nombre hebdomadaire de cas biologiquement
confirmés de dengue, avec 65 cas. En effet, pendant les six der-
nières semaines consécutives, une quinzaine de cas confirmés
étaient enregistrés en moyenne par semaine. Le taux de positivité

dépasse les 40 % depuis deux semaines. Depuis le début de l’épi-
démie, 263 cas biologiquement confirmés de dengue ont été en-
registrés dont 37% au cours des quatre dernières semaines. 

17 PERSONNES MALADES 
DE LA DENGUE HOSPITALISÉES

DEPUIS LE MOIS DE MARS

Depuis ces 3 dernières semaines, ce sont 6 passages aux urgences
qui sont rapportés chaque semaine, contre moitié moins dans les
semaines précédentes. Depuis le début de l’épidémie du Covid-19,
59 passages aux urgences pour suspicion de dengue ont été enre-
gistrés dont 17 ont nécessité une hospitalisation. Un tiers concerne
les moins de 15 ans.

12500 PERSONNES PAR AN 
DÉCÈDENT DANS LE MONDE 
DES SUITES D’UNE DENGUE

Alors que tous les projecteurs sont braqués sur le Covid-19, selon
l’Organisation mondiale de la santé (OMS), la dengue, qui sévit
dans les régions tropicales et subtropicales, avec une prédilection
pour les zones urbaines et semi-urbaines, touche chaque année
des millions de personnes dans le monde. Parmi elles, 500 000
sont affectées par la dengue hémorragique, mortelle dans plus de

2,5 % des cas. Selon l’Institut Pasteur, deux milliards et demi de
personnes vivent dans des zones à risque. Il n’existe à ce jour ni
vaccin ni traitement. On estime que, chaque année, 500 000 per-
sonnes atteintes de dengue sévère, dont une très forte proportion
d’enfants, nécessitent une hospitalisation. Environ 2,5% d’entre
eux en meurent, soit quelque 12500 personnes par an succombe-
raient des suites d’une dengue. 

390 MILLIONS DE CAS PAS AN

L’OMS alerte encore que l’incidence de la dengue a progressé de
manière spectaculaire dans le monde entier au cours des dernières
décennies. Le nombre réel de cas est sous-notifié et de nombreux
cas ne sont pas correctement classés.
Selon une estimation récente, on compterait 390 millions de cas
de dengue par an, dont 96 millions  présentent des manifestations
cliniques (quelle que soit la gravité de la maladie). Une autre étude
de la prévalence de la dengue estime que 3,9 milliards de per-
sonnes, dans 128 pays, sont exposées à l’infection par les virus de
la dengue. V.D. 

Et la dengue, parlons-en !
­­n DENGUE

Alors que le Covid-19 est la seule et unique actualité depuis plusieurs mois, le virus de la dengue continue de gagner du
terrain sous nos latitudes. L’épidémie pourtant déclarée depuis janvier 2020, passe sous relatif silence, alors qu’un récent
décès a été à déplorer.



« Cette crise sanitaire a per-
mis de souligner l’impor-
tance de l’activité physique

en matière de santé publique »,
rappelle la ministre des Sports,
Roxana Maracineanu. La reprise
des activités sportives est un pre-
mier pas vers un retour à une vie
sociale, mais la prudence reste
encore de mise. Chaque discipline
pourra reprendre progressive-
ment, mais certains sportifs de-
vront être plus patients que
d’autres. 

QUATRE GUIDES
PRATIQUES

Utiles pour tous les pratiquants,
qu’ils soient amateurs, de haut ni-
veau ou professionnels, mais
aussi pour tous les clubs et asso-
ciations qui doivent remettre en
place leurs activités, ces guides
ont été réalisé par les différentes
organismes sportifs de référence
et en collaboration avec les fédé-
rations sportives. 
Ils permettent se savoir qu’elles
sont les mesures à mettre en

place et sont téléchargeables sur
le site du ministère des sports
(www.sports.gouv.fr) :
- Guide de recommandations sa-
nitaires à la reprise sportive,
- Guide d’accompagnement des
sportifs de haut niveau et profes-
sionnels,
- Guide de recommandations des
équipements sportifs terrestres,
sports d’eau, piscines, centres
aqua ludiques et espaces de bai-
gnage naturels, 
- Guide d’accompagnement de
reprise des activités sportives.

A noter que pour tous les sports,
le Haut Conseil de Santé Pu-
blique rappelle que la distancia-
tion physique demeure une
condition indispensable: dix mè-
tres minimum entre deux per-
sonnes pour les activités comme
le vélo ou le jogging et une dis-
tance physique suffisante d’envi-
ron 4m2 pour les activités en
plein air type tennis, yoga ou fit-
ness par exemple. Ces activités
devront se faire uniquement en
extérieur et dans la limite de dix
personnes maximum. A.B
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L L’ancien membre du parle-
ment (PM) a été reconnu
coupable de chefs d’accusa-

tion de corruption en ayant ac-
cepté des pots-de-vin de la part
d’un consultant néerlandais et
de l’ancien directeur de l’entre-
prise de BTP Windward
Roads. Heyliger a également
été reconnu coupable des faits
de blanchiment de près de 4
millions de dollars. Condamné
à 5 années d’emprisonnement,

il n’y a pas eu de mandat de
dépôt prononcé, comme l’avait
requis le procureur qui avait
par ailleurs demandé que soit
prononcée une peine d’empri-
sonnement de 6 ans ½. L’ex-
homme politique reste donc
libre. Les deux autres protago-
nistes, le consultant néerlandais
et l’ex-directeur de Windward
Roads, ont été respectivement
condamnés à 3 ans et 1 an
d’emprisonnement. V.D. 

Affaire Larimar : 5 ans de prison
pour Theo Heyliger 

  n JUSTICE SINT MAARTEN

Relevée dans les colonnes de nos confrères du Daily Herald, la condamnation à 5 ans de prison prononcée vendredi der-
nier à l’encontre de Theo Heyliger, pour corruption et blanchiment d’argent, dans le cadre de l’affaire Larimar, une affaire
de corruption à grande échelle à Sint Maarten.   

URGENT
A vendre appartement 
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Superbe T2 confortablement meublé, 

vue imprenable Marina Royale et colline.
Contacter le 06 44 72 45 81 
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Dans le cadre du déconfinement progressif mis en place par le gouvernement, jusqu’au 2 juin, le Ministère des Sports a
publié quatre guides pratiques post-confinement liés à la reprise des activités physiques et sportives, en métropole et
en Outre-mer, dans le respect des règles sanitaires.

n SPORTS

Suivez le guide !



Dans un premier temps de
nombreux commerces et en-
treprises nous ont annoncé
leur réouverture courant du
mois de mai comme certains
restaurant dès cette semaine,
tandis dit qu'il faudra attendre
juin et juillet avant de retrouver
toutes les autres bonnes tables
de la partie française, pour
vous remettre le moral au beau
fixe.
Car en effet, une bonne soirée
ne sera pas de trop après ces
longs et tristes moments de
confinement, et nous ne man-
querons pas de vous annoncer
tous les excellents spots qui
seront prêts à vous accueillir
dans les semaines à venir.
À noter les derniers arrêtés qui
viennent d'être publiés pour les
restaurants de la partie hollan-
daise où les réouverture seront
autorisées à partir du 1er juin
et pour les bars, discothèques,

clubs et soirées avec animation
musicale à partir du 15 juin.
Les nombreux établissements
de Saint-Martin et Sint Mar-
teen, réputés pour leur am-
biance devront donc attendre
encore un mois pour relancer
la fête, mais d'ici là il faudra re-
faire toutes les programma-
tions, et adapter les lieux aux
nouvelles réglementations afin
de recevoir tous les clients
dans les meilleures condi-
tions...

Dans un premier temps nous
relevons pour un magnifique
magnifique dîner sous les
étoiles La villa hibiscus sur les
hauts de Pic Paradis, si vous
recherchez pour le lunch vous
avez le Rancho del Sol (Baie
Orientale), chez Martine (Bel-
levue) et si vous désirez d'ex-
cellents plats à emporter, vous
pouvez passer vos com-

mandes aux endroits suivants :
Le Grand Saint-Martin (Front
de mer Marigot),  la crêperie du
lagon (Marina Royale - Mari-
got), Level One (Hope Estate),
Mezza Luna (Baie Nettlé) Le
Bistrot nu (Marigot), La Source
(Marigot), Rice upon a time
(Bellevue), T ‘Breih (Marigot), le
Gou-T (Bellevue), Chez Gi-
nette (Marigot), la Casa de
pizza sxm (Marigot), Tasca
(Mont Vernon) entre autres... Et
sur Simpson Bay le Pineapple
Pete et le Wasabi.

A LA BAIE ORIENTALE 

Sur les six restaurants de
plage (hors Carbets toujours
en construction pour la plu-
part), seuls deux accueillent à
nouveau le public depuis hier,
le Coco Beach pour le déjeu-
ner et le Bikini midi et soir.
Côté mesures sanitaires, les

clients ont l’obligation d’utiliser
du gel hydro alcoolique dès
leur arrivée et les tables de plus
de dix personnes ne seront
pas acceptées. Elles sont bien
entendu suffisamment espa-
cées pour laisser un minimum
de 1,50m entre chaque
convive.
Les bars sont eux fermés et la
consommation de boissons ne
peut se faire qu’à table lors des
repas. A partir de jeudi, pour le
week-end de l’Ascension, les
amoureux du Kontiki pourront
à leur tour retrouver leur table
favorite.
En fonction de la tendance de
cette semaine et de la fréquen-

tation de ces trois premiers
restaurants de plage suivront
ensuite le Waï et le Kakao.
Le restaurant la Playa quant à
lui ne rouvrira qu’en même
temps que l’hôtel … quand les
liaisons aériennes reprendront
avec leurs lots de touristes.
Sur la place du village, deux
des neufs restaurant seront ou-

verts à partir de la fin de se-
maine, le Côté Plages (à priori
mercredi) et le Piment, jeudi.
Là aussi, respect des mesures
sanitaires pour dîner en toute
quiétude avec espaces suffi-
sants, comme au Piment où, si
toutes les tables ont été instal-
lées, une sur deux seulement
accueillera les clients.

La tournée de Mimi
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Comme on pouvait s'y attendre, 30 mois après le cyclone Irma, le coronavirus a été la nouvelle catastrophe
qui aura mis l'île à l'agonie ! Maintenant, il ne faut toujours pas baisser les bras, en espérant que tout le monde
retrouvera au plus vite ses activités, pour profiter à nouveau des plaisirs de notre petit écrin des Caraïbes...

Après les tourments, retrouvons l’appétit …

Au Coco Beach lundi soir, Norbert Luftman recevait lors d’un cocktail – dans le respect de 
toutes les mesures sanitaires – les responsables des restaurants de la plage de la Baie Orientale 

et quelques-uns des meilleurs clients de ceux-ci … un peu d’optimisme à la BO !




